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Cette promesse n'est toujours pas tenue. Après le salut, c'est la plus grande promesse de toutes. C'est 

la promesse du retour de Jésus-Christ. Une promesse faite initialement par Jésus lui-même. Il dit à ses 

disciples les plus proches : « Que votre cœur ne se trouble point. Ayez confiance en Dieu ; ayez aussi 

confiance en moi. Il y a plusieurs demeures dans la maison de mon Père ; si cela n'était pas, je vous 

l'aurais dit. J'y vais vous préparer une place. » (Jean 14:1) et « Si je m'en vais et que je vous prépare une 

place, je reviendrai et vous prendrai avec moi, afin que là où je suis, vous aussi, vous soyez. » (Jean 14:3) 

Mais certains, dans les derniers jours, diront avec moquerie : « Où est ce Second Avènement ? Où est 

ce dont nous avons lu ? Tout ne continue-t-il pas comme toujours ? Le soleil se lève le matin, le soleil se 

couche le soir. Où est le Second Avènement ? » (2 Pierre 3:4). D'ailleurs, il existe une doctrine pour cela. 

C'est une philosophie appelée « uniformitarisme ». À bien y réfléchir, le nom dit tout. Tout est 

uniformisé. Tout continue comme toujours. Pierre l'explique et dit : « Ce n'est pas parce que le Seigneur 

est patient, ce n'est pas parce qu'il attend, espérant que davantage de personnes se repentiront, que la 

promesse n'est pas là. » (2 Pierre 3:9) 

En parcourant le Nouveau Testament, vous trouverez promesse après promesse du retour de Jésus. 

Parmi ces promesses, vous trouverez des éléments qui nous aident à le comprendre. Par exemple, il est 

dit que personne ne sait quand cela arrivera, car cela viendra comme un voleur dans la nuit. (2 Pierre 

3:10)   

« Mais n'oubliez pas ceci, chers amis : devant le Seigneur, un jour est comme mille ans, et mille ans sont 

comme un jour. » (3:8) Deux versets plus loin : « Mais le jour du Seigneur viendra comme un voleur. » 

C'est exactement ce que dit 1 Thessaloniciens 5:1 : « Le Seigneur viendra comme un voleur dans la nuit. 

» Jésus lui-même a dit : « Je ne connais ni le jour ni l'heure, seul le Père les connaît. » (Matthieu 24:36) 

Une chose dont je suis sûr chaque fois que quelqu'un m'annonce le retour de Jésus, c'est que j'écoute 

un faux prophète. J'entends toutes sortes de choses sur le fait que nous vivons dans les derniers jours, 

une époque ou un âge. Les derniers jours ont commencé avec la naissance de l'Église. Nous vivons dans 

les derniers jours depuis 1 900 ans, et la fin du monde pourrait bien avoir lieu ce soir. Jésus pourrait 

revenir aujourd'hui, mais il pourrait aussi laisser la terre subsister encore 1 900 ans. Nous l'ignorons. 

La Bible fournit également plusieurs caractéristiques associées à la Seconde Venue. Paul dit que, lorsque 

Jésus reviendra en ce jour grand et glorieux, quel qu'il soit, il y aura, du point de vue chrétien : 

1. Un appel du Seigneur lui-même 

2. Une commande forte 

3. L'appel de la trompette de Dieu 



4. Les morts en Christ ressusciteront en premier 

5. Les chrétiens qui seront encore vivants sur terre à ce moment-là seront enlevés dans les airs avec 

le Seigneur et les morts en Christ ressuscités. (2 Thessaloniciens 4:16) 

Paul nous donne également le point de vue des incroyants : « Cela se produira lorsque le Seigneur Jésus 

apparaîtra du ciel dans une flamme de feu avec ses anges puissants. »   

1. Il punira ceux qui ne connaissent pas Dieu et n’obéissent pas à l’Évangile de notre Seigneur Jésus.   

2. Ils seront punis d'une destruction éternelle, loin de la présence du Seigneur et de la majesté de sa 

force. (2 Thessaloniciens 1:7) 

Le même événement est décrit par deux perceptions très différentes, car ce jour sera très différent 

selon que vous êtes ou non un croyant obéissant qui fait confiance au Seigneur Jésus-Christ.   

On nous dit ailleurs dans les Écritures que lorsque le Seigneur reviendra, les cieux disparaîtront avec 

fracas, les éléments seront détruits par le feu, la terre sera mise à nu. C'est ce que nous apprend 2 Pierre 

3:10. On nous dit que lorsque Jésus reviendra, ce sera le jugement de toute l'humanité. C'est mentionné 

dans 2 Pierre 3:7, Jude 1:7 et plusieurs autres passages. On nous en dit donc long sur ce que sera le jour 

du Seigneur, la seconde venue de Jésus. 

Pour cette leçon, je ne veux pas seulement que nous sachions qu'il y a la promesse du retour de Jésus ; 

vous le saviez probablement déjà. Je ne veux pas seulement que vous connaissiez toutes les 

caractéristiques qui seront associées à ce jour. Je veux que nous comprenions les implications 

quotidiennes de cette promesse sur nos vies, dès maintenant.   

Paul traite de la seconde venue de Jésus et la relie aux décisions et aux attitudes que les Thessaloniciens 

devaient adopter face à cette réalité. Si Paul aborde autant la seconde venue de Jésus-Christ dans 1 

Thessaloniciens, c'est parce que son collaborateur, Timothée, était allé rendre visite aux chrétiens de 

Thessalonique. À son retour, Timothée rapporta trois choses essentielles. Les Thessaloniciens 

1. Ont été persécutés 

2. Ils résistent bien à cette persécution.   

3. Ils ont été sains dans leur doctrine.   

4. Ils ne sont pas informés des éléments clés de la vérité. 

5. Ils s’inquiètent de ce qui est arrivé aux chrétiens qui sont morts avant la Seconde Venue.   

C'est cette dernière partie du rapport de Timothée qui explique pourquoi la promesse de la Seconde 

Venue est si largement évoquée dans cette première lettre à l'Église de Thessalonique. Voici quelques 

extraits de 1 Thessaloniciens sur la Seconde Venue et le contexte que Paul utilise pour nous montrer ce 

que nous devons savoir sur la vie quotidienne. 

1. Paul remercie Dieu pour les Thessaloniciens. (verset 2) 

2. Il se souvient de leur travail, de leur amour et de leur foi. (verset 3) 



3. Ils furent un modèle pour tout le peuple de Macédoine. (verset 7)   

4. Ils se sont tournés vers Dieu, abandonnant les idoles pour servir le Dieu vivant et vrai. (verset 9)    

5. Ils attendent du ciel son fils qu'il a ressuscité des morts, Jésus, qui nous délivre de la colère à venir.   

Voyez-vous, à la fin du verset 10, cette référence à la Seconde Venue ? Paul dit dans ce contexte : « En 

attendant le retour de Jésus, je me réjouis que vous vous soyez détournés des idoles pour servir le Dieu 

vrai et vivant. » Voilà le premier effet que la promesse de la Seconde Venue de Jésus devrait avoir pour 

chacun d’entre nous. Lorsque nous l’acceptons, lorsque nous embrassons ce concept, non seulement 

intellectuellement, mais aussi sincèrement, nous changeons notre mode de vie.   

C'est Pierre qui a décrit avec force le retour de Jésus : les cieux disparaîtront avec fracas, les éléments 

fondront sous l'effet de la chaleur et la terre sera mise à nu. Savez-vous ce qu'il dit au verset suivant ? 

« Puisque tout sera détruit de cette manière, quel genre d'hommes devez-vous être ? » (verset 11) 

Bonne question. Nous connaissons la fin. Quel genre d'hommes devons-nous être ? Il répond à sa 

propre question : « Vivez une vie sainte et pieuse, en attendant avec impatience le jour de Dieu et en 

hâter la venue. »   

La promesse du retour de Jésus nous incite à nous détourner des intérêts, des comportements et des 

cultes mondains, pour nous tourner vers l'intérêt, le comportement et le culte pieux. Quelqu'un dit : « 

Attends une minute, Steve, Jésus n'est pas encore venu. Cela fait presque 2 000 ans et il n'est pas encore 

venu, alors il faudra peut-être attendre encore 2 000 ans. Pourquoi devrais-je me tourner vers lui 

maintenant ? » 

Avant même de pouvoir répondre à cette question, on réalise à quel point elle est absurde et combien 

la réponse est simple. Si vous et moi connaissons un axiome fondamental de la vie, c'est celui-ci : les 

décisions que vous prenez maintenant déterminent votre destin futur. N'est-ce pas ? 

Les décisions que vous prenez aujourd'hui déterminent votre avenir. Si un élève est en seconde et 

souhaite aller à l'université, il doit immédiatement choisir un cursus qui lui permettra d'accéder à 

l'enseignement supérieur. Si un élève entre à l'université, cet étudiant de première année, s'il souhaite 

devenir médecin un jour, doit immédiatement choisir de suivre un cursus précis et d'y réussir, sinon il 

n'aura aucune chance d'intégrer une école de médecine. 

Si je choisis de commettre un crime maintenant, je réserve ma place au Folsom Hilton. N'est-ce pas ? 

Parce que nous voulons ou non un certain destin, nous ferons les bons choix dès maintenant. Ainsi va 

la vie. Le plus grand de tous les destins et le plus grand de tous les choix est le suivant : si je veux 

rencontrer le Seigneur dans les airs, avant le feu et le soufre, je dois faire des choix concernant mon 

mode de vie dès maintenant. 

« Car quelle est notre espérance, notre joie, ou la couronne dont nous nous glorifierons devant notre 

Seigneur ? 

Jésus, quand il viendra ? N'est-ce pas vous ? En effet, vous êtes notre gloire et notre joie. (1 

Thessaloniciens 2:19-20) Vous n'avez peut-être jamais lu ces mots auparavant, ou ne les avez jamais 

vraiment assimilés. Paul a dit : « Quand le Seigneur reviendra, je recevrai une couronne. » Il a dit : « 

Vous, Thessaloniciens, vous êtes cette couronne. » Le mot grec pour couronne peut être utilisé de deux 



manières : parfois pour désigner un symbole de royauté, comme une couronne sur la tête d'un roi ou 

d'une reine, mais aussi pour désigner une couronne de victoire, la récompense qu'un athlète recevrait 

après avoir remporté une compétition. Paul fait allusion à cette dernière.   

Il dit : « Quand je me tiendrai aux côtés du Christ dans les airs lors de son retour, et que je vous verrai, 

chrétiens de Thessalonique, vous joindre à moi dans les airs, ce sera ma couronne. Ce sera la plus grande 

récompense que j'aie jamais reçue : vous êtes rachetés avec moi. »   

Voici la deuxième conséquence de la seconde venue de Jésus : je veux emmener quelqu'un avec moi. 

En fait, je ne veux pas seulement emmener quelqu'un, je veux emmener plusieurs personnes. Je veux 

emmener toute ma famille. Je ne veux laisser personne de côté. Je parle de ma famille biologique, de 

ma famille naturelle. Je veux emmener mes amis, tous ceux que je connais. Je veux vous emmener tous 

avec moi. Je veux faire quelque chose, n'importe quoi, pour vous inciter à faire ce voyage aérien avec 

moi.   

Nous avons préparé cette leçon pour vous inspirer à obéir à l'Évangile et à nous accompagner. Si vous 

avez déjà gagné quelqu'un à Christ, vous connaissez une joie absolument unique. Il n'y a pas de plus 

grand sentiment, pas de plus grande satisfaction. Mais écoutez-moi, même cette joie sera bien pâle 

comparée à celle que vous ressentirez lorsque vous rejoindrez le Seigneur dans les airs, que vous 

regarderez le ciel et que vous verrez le visage de quelqu'un que vous avez influencé pour Christ. Savoir 

qu'il y aura un Second Avènement me dit que je dois veiller sur les autres spirituellement. 

Paul affirme au chapitre 3 que la seconde venue de Jésus influence nos relations. Lisez avec moi les 

versets 12 et 13 de 1 Thessaloniciens 3. « Que le Seigneur multiplie et abonde votre amour les uns pour 

les autres et pour tous les autres, comme le nôtre l'est pour vous. Qu'il affermisse vos cœurs, pour que 

vous soyez irréprochables et saints devant Dieu notre Père, lorsque notre Seigneur Jésus viendra (voyez 

la seconde venue) avec tous ses saints. » Le verset 12 implique ceci : Jésus reviendra, alors veillez à ce 

que votre amour déborde pour les autres chrétiens et pour tous ceux que vous contactez. C'est 

l'essentiel.   

DL Moody a dit un jour quelque chose dont je me souviens toujours : « La chose principale que j'ai 

apprise dans ma vie, c'est qu'il faut se concentrer sur l'essentiel. » Savez-vous ce qu'est l'essentiel ? Si 

vous ne le savez pas, Jésus vous le dit. Il a dit que l'essentiel est d'aimer le Seigneur votre Dieu de tout 

votre cœur, de toute votre âme, de toute votre force et de tout votre esprit. Et le deuxième principe 

essentiel est comparable à cela : aimer son prochain comme soi-même. Savoir que Jésus reviendra me 

dit que je n'ose pas oublier ces choses essentielles. Et vous ? 

« Si quelqu'un dit : “J'aime Dieu”, tout en haïssant son frère, est un menteur. » (1 Jean 4:20) Est-ce direct 

ou quoi ? Est-ce pertinent ? Il poursuit dans le même verset : « Car celui qui n'aime pas son frère qu'il 

voit ne peut aimer Dieu qu'il ne voit pas. » Je vais vous dire une chose impossible, absolument 

impossible : aimer Dieu et entretenir des relations pleines de haine avec son prochain. Vous entendez 

? Ne prétendez pas le faire, car ce n'est pas le cas. Ne prétendez pas être un chrétien fidèle et entretenir 

des relations pleines de jalousie, d'envie, de haine et de conflits. Jean dit : « Si vous ne pouvez aimer 

votre frère que vous voyez, comment pouvez-vous aimer Dieu que vous ne voyez pas ? » Paul a dit, à la 



lumière de la seconde venue du Christ : « Je veux mettre de l'ordre dans mes relations. Je veux vraiment 

aimer les gens qui m'entourent. » 

Frères, nous ne voulons pas que vous soyez dans l'ignorance au sujet de ceux qui dorment, et que vous 

ne vous affligiez pas comme le reste des hommes qui n'ont point d'espérance. Nous croyons que Jésus 

est mort et ressuscité ; ainsi nous croyons que Dieu ramènera en lui et avec Jésus ceux qui sont morts. 

(Versets 13 et 14) 

C'est la raison principale pour laquelle Paul a écrit la première épître aux Thessaloniciens. La Seconde 

Venue assure la vie après la mort. Il est intéressant de noter qu'à Thessalonique, on a découvert parmi 

les ruines une pierre portant cette inscription. On ignore si elle faisait partie du bâtiment ou si elle était 

érigée sur une tombe, qui sait ? Mais la pierre dit ceci : « Après la mort, point de résurrection. Après la 

tombe, point de rencontre. »   

Maintenant, réfléchissez-y. Ces premiers chrétiens auraient pu passer devant cette inscription, la lire et 

se dire : « C’est vrai. Après la mort, pas de résurrection. Après la tombe, pas de retrouvailles. » Et mon 

père, ma mère, mon frère et ma sœur, ma femme, le petit enfant que j’ai enterré ? 

Paul dit au chapitre 4 : « Puisque Jésus reviendra, ne vous inquiétez pas pour eux. » Si un homme a vécu 

en Christ, alors, à sa mort, il est mort en Christ. Même mort, il est toujours en Christ et, à son retour, il 

ressuscitera en Christ. 

Romains 8:35 est l'une des grandes questions de la Bible : « Qu'est-ce qui nous séparera de l'amour de 

Christ ? » Paul donne ensuite la réponse. Rien. « Ni la mort ni la vie. » (verset 38) Mourir ne signifie pas 

que l'on est hors du Seigneur. Ce même passage dit : « Quand Jésus reviendra, les morts en Christ 

ressusciteront dans le monde entier pour le rencontrer dans les airs. » J'ai hâte de voir ça, et vous ? De 

l'Alaska à l'Argentine, de la Bulgarie à la Bolivie, du Chili à Chicago, de Denver au Danemark, 

d'Édimbourg à l'Éthiopie, chaque personne en Christ sera dans les airs, transformée et changée. La 

question est : y serez-vous ? Serez-vous parmi les morts en Christ ? Moi, je le serai, et ce sera un endroit 

magnifique. 

La doctrine du retour de Jésus n'est pas une simple promesse intellectuelle archaïque qui ne change 

rien à votre vie. Elle fait toute la différence. Elle influence chacune de vos décisions concernant votre 

vie. Elle influence chacune de vos relations. Elle influence ce que vous partagez avec les autres. Et elle 

influence votre façon d'affronter la mort, la vôtre et celle de vos proches. C'est véritablement l'une des 

plus grandes promesses de la Bible. Amazing Grace n° 1168 - Steve Flatt, 17 juillet 1994. Promesse pour 

surmonter la tentation. 

« Aucune tentation ne vous est survenue qui n'ait été humaine. Et Dieu, étant fidèle, ne permettra pas 

que vous soyez tentés au-delà de vos forces. Mais, lorsque vous serez tentés, il préparera aussi le moyen 

d'en sortir, afin que vous puissiez la supporter. » (1 Corinthiens 10:13)   

N'est-ce pas une belle promesse ? Je ne suis pas sûr de pouvoir imaginer une meilleure promesse dans 

toute la Bible. C'est la promesse la plus universelle que je connaisse, car chacun de nous est tenté, n'est-

ce pas ? 



Réfléchissons un instant à la tentation avant d'approfondir cette promesse et tout ce qu'elle implique. 

Marc Antoine, célèbre philosophe, érudit, guerrier et homme d'État, fut le prétendant de Cléopâtre, un 

homme presque sans égal dans l'histoire. Son précepteur a dit un jour : « Ô Marc, ô enfant colossal, 

capable de conquérir le monde, mais incapable de résister à la tentation. » J'ai le sentiment que cette 

appréciation ne concerne pas que Marc Antoine, et vous ? 

Les tentations sont certaines -La première chose que nous pouvons affirmer sans l'ombre d'un doute, 

c'est que les tentations sont inévitables. Une tentation est un piège tendu par Satan. C'est son leurre 

pour vous pousser au péché.   

Nous considérons généralement les tentations comme des choses très négatives, car elles nous mènent 

à notre perte. Mais, à vrai dire, elles sont presque toujours présentées de manière très, très attrayante. 

Connaissez-vous la différence entre une épreuve et une tentation ? 

Jacques, le demi-frère de Jésus, l'exprime clairement. Il dit : « Mes frères, considérez comme un sujet 

de joie complète les diverses épreuves auxquelles vous pouvez être exposés, car vous savez que la mise 

à l'épreuve de votre foi produit la persévérance. » (Jacques 1:2-3) Par conséquent, une épreuve est ce 

que Dieu vous permet, voire vous envoie, pour le développement de votre caractère.   

Mais dans ce même chapitre, au verset 13, Jacques dit : « Que personne, lorsqu’il est tenté, ne dise : 

“C’est Dieu qui me tente.” Car Dieu ne peut être tenté par le mal, et il ne tente personne. » 

Vous voyez, les tentations sont envoyées par Satan pour votre dévastation. Les épreuves sont envoyées 

par Dieu pour notre développement. Les tentations sont conçues pour notre dévastation. Tant que le 

diable sera là, il y aura des tentations. Vous connaissez le vieil adage selon lequel il y a deux certitudes : 

la mort et les impôts, n'est-ce pas ? Eh bien, il y en a au moins une de plus. La tentation existera toujours. 

Personne n'est exempté, ni les jeunes, ni les vieux, ni les personnes instruites, ni les personnes sans 

instruction, ni les hommes, ni les femmes, ni les noirs, ni les blancs. Peu importe le nombre d'années 

ou la proximité avec Dieu, vous ne serez pas à l'abri de la tentation. Démystifions ce mythe dès 

maintenant. 

Beaucoup de gens croient que plus on est spirituel, plus on se justifie et s'abstient des tentations. C'est 

faux. 

Considérez les enfants d'Israël, le peuple élu de Dieu, à l'époque de l'Exode, lorsque Moïse les conduisit 

hors du pays. Considérez les privilèges et les bénédictions spirituelles dont ils bénéficièrent.   

Paul dit au verset 1 : « Je ne veux pas, frères, que vous ignoriez que nos ancêtres ont tous été sous la 

nuée, qu’ils ont tous traversé la mer, qu’ils ont tous été baptisés en Moïse dans la nuée et dans la mer, 

et qu’ils ont tous mangé le même aliment spirituel, et qu’ils ont tous bu le même breuvage spirituel, 

car ils buvaient à un rocher spirituel qui les accompagnait, et ce rocher était Christ. » (1 Corinthiens 

10:1-4) 



Voyez-vous tous les avantages qu'ils avaient ? Ils avaient la nuée, ils l'ont suivie. Ils avaient la nourriture 

de Dieu. Ils buvaient l'eau que Dieu leur avait donnée. Paul dit que le Christ lui-même les accompagnait. 

« Cependant, la plupart d'entre eux ne plurent pas à Dieu ; leurs corps furent dispersés dans le désert. 

» (verset 5) C'est un euphémisme de la Bible. Dieu n'était satisfait que de deux d'entre eux sur environ 

deux millions. Pourquoi ? Ils ont succombé à la tentation. Les tentations sont inévitables. 

Les tentations sont courantes– Bien qu’ils se présentent sous des formes différentes, Satan utilise les 

mêmes stratagèmes de base contre nous tous.   

On nous raconte certaines des tentations auxquelles les enfants d'Israël étaient constamment victimes. 

« Ne soyez pas idolâtres, comme le furent certains d'eux, selon qu'il est écrit : Le peuple s'assit pour 

manger et boire, puis se leva pour se livrer à des réjouissances païennes. » (verset 7) Or, l'idolâtrie 

consiste simplement à substituer quelque chose à Dieu, à donner à un objet sa prééminence et son 

statut. C'est aussi vrai aujourd'hui qu'à l'époque des Israélites. Elle était florissante à l'époque de Paul. 

C'est une tentation courante.   

Il a dit qu'ils étaient victimes d'immoralité sexuelle. Ça n'a pas beaucoup changé, n'est-ce pas ? C'est 

une tentation courante. (v. 8)    

« Ne tentons pas le Seigneur, comme certains d'entre eux l'ont fait. » (verset 9). Il s'agit de tenter de 

mettre Dieu sur la sellette, de jouer avec lui, de mettre sa patience à l'épreuve et de prendre des libertés 

avec ses miséricordes. Les enfants d'Israël l'ont fait, et tant de gens le font aujourd'hui. 

« Ne murmurez pas, comme le firent quelques-uns d'eux, qui périrent par l'ange destructeur. » (verset 

10) C'est peut-être la plus grande tentation à laquelle les croyants étaient confrontés, hier comme 

aujourd'hui. Ce que j'essaie de vous faire comprendre, c'est que toutes les tentations citées par Paul 

parmi les Israélites étaient présentes à son époque, 1 600 ans plus tard, et qu'elles sont toujours 

présentes aujourd'hui, 1 900 ans après Paul. Idolâtrie, immoralité, arrogance, mécontentement ; en 

résumé, nous, l'humanité, partageons les mêmes tentations fondamentales. Rien n'a changé. 

L'apôtre Jean dit dans 1 Jean 2:16 que vous pouvez considérer toutes les tentations et les péchés 

qu'elles entraînent et les classer en trois catégories : (1) la convoitise charnelle, (2) la convoitise des 

yeux et (3) l'orgueil. Mais « Aucune tentation ne vous est survenue qui n'ait été humaine. » (1 

Corinthiens 10:13) 

Modèle commun -Jacques nous en décrit le principe. « Chacun est tenté quand, par sa propre 

convoitise, il est attiré et amorcé. » (1 Jean 1:14) Le mot grec utilisé ici pour « amorcé » est un terme 

de pêche. Il ne faut pas beaucoup d'imagination pour comprendre le principe, n'est-ce pas ? Je ne suis 

pas un très bon pêcheur, mais je comprends le concept.   

On prend un hameçon, mais on ne le jette pas à l'eau, n'est-ce pas ? Il faut mettre quelque chose à l'eau, 

un appât, ou même un leurre. C'est un nom approprié. Il faut que ce soit exactement le bon appât pour 

un bar si on le pêche, ou le bon pour une truite si on la pêche. Quand cet appât touche l'eau, on le rend 

attractif, on tire dessus, on le secoue et on attire l'attention. Jusqu'à ce que, finalement, pris par son 

propre désir de nourriture, le poisson morde à l'hameçon. James dit que c'est exactement comme ça 



entre Satan et nous. Effectivement, le diable utilise le même appât sur nous tous, et il continue de nous 

appâter. 

Les tentations sont ruséesAlors, si vous pensez tenir bon, prenez garde à ne pas tomber ! (1 Corinthiens 

10:12) Oh, attention, les tentations sont si sournoises. Si vous pensez avoir atteint un certain statut 

spirituel, vous avez dépassé tout cela maintenant et vous savez que votre maturité vous a conduit à un 

niveau où vous n'avez plus peur de succomber à la tentation. Paf ! Vous êtes sur la pente descendante. 

D'ailleurs, la Bible nous dit que l'orgueil précède la chute. (Proverbes 16:18) 

Les pharisiens se sont pris au piège. Ils pensaient être si obéissants qu'ils étaient au-delà du péché, sans 

même se rendre compte qu'ils s'y complaisaient. On ne monte jamais trop haut, on ne court jamais 

trop loin. Soyez très prudents avant de jeter des pierres à quelqu'un qui a succombé à la tentation, car 

votre heure pourrait bien être la prochaine. Vous ai-je suffisamment effrayé au sujet de la tentation ? 

Certainement. C'est certain, c'est courant et c'est sournois. Mais voici la meilleure nouvelle, et c'est 

notre promesse : la tentation est surmontable. Vraiment.   

La tentation est surmontable -« Aucune tentation ne vous est survenue qui n'ait été humaine. Et Dieu, 

étant fidèle, ne permettra pas que vous soyez tentés au-delà de vos forces. Mais, lorsque vous serez 

tentés, il préparera aussi le moyen d'en sortir, afin que vous puissiez la supporter. » (1 Corinthiens 10:13) 

Ce passage nous dit plusieurs choses. 

1. Notre Dieu est fidèleIl ne vous abandonnera pas quand la tentation vous entoure. Il ne vous laissera 

pas tomber. Il est là, là où il a toujours été, et vous pouvez compter sur lui. Pour quoi faire ? Pour 

des choses extrêmement importantes. Il maintiendra cette tentation dans des limites. Notez-le.   

a. Aussi fortes qu'elles puissent paraître parfois, les tentations ne sont pas sans limites. Elles sont 

limitées par la puissance de Dieu. Souvenez-vous qu'elles sont orchestrées par Satan, elles ne 

sont pas aléatoires. Les tentations sont comme un appât pour un poisson, nous incitant au 

péché. Mais rappelez-vous que Dieu est plus fort, plus sage et qu'il finira par vaincre Satan. Rien 

de ce que Satan utilise comme stratagème contre nous n'échappe à Dieu et ne supplante sa 

puissance. 

b. Dieu connaît la puissance de chaque tentation.Il connaît les limites de chacun et la puissance de 

chaque tentation. Il ne laissera pas la combinaison de ces deux éléments créer une surcharge. 

  

2. La tentation est surmontable.Quand je succombe à la tentation et que je veux accuser Dieu de 

m'avoir laissé tomber, même si c'était mon choix, je relis la conversation que Satan a eue avec Dieu 

Tout-Puissant, le livre de Job, où Dieu dit à Satan : « Tu peux éprouver mon serviteur Job, mais tu 

n'iras pas plus loin. » Dieu savait exactement ce qu'il faisait. Il a des limites. 

  

La tentation est donc surmontable, tout d’abord parce que : 

1. Dieu gardera la tentation dans certaines limites.   



2. Dieu me fournira une issue. C'est le plus beau de toute la promesse. Quand je suis en proie à la 

tentation, si je garde les yeux ouverts, il y a une issue. Parfois, j'ai eu du mal à y croire, tellement 

j'étais obsédé par la tentation. Avez-vous déjà été victime de cela ?   

Repensez à l'analogie du poisson que James utilise. Le problème pour ce poisson est-il d'être dans 

l'eau ou est-il attiré par l'appât par son désir de nourriture ? Le problème est-il de ne pas avoir 

d'issue ? Il a toutes les portes du monde ouvertes. Il a tout un lac. Tout un océan. Il peut s'élancer 

et nager dans mille directions. Là n'est pas le problème. Le problème, c'est que son attention est 

complètement obsédée par l'appât. La bonne nouvelle, c'est qu'il y a toujours une issue, mais il faut 

se concentrer sur l'échappatoire, pas sur l'appât, sur la tentation.   

Défenses clésQue nous enseignent les Écritures sur les défenses contre la tentation ? Préparez-vous aux 

épreuves que Satan vous réserve. N'y allez pas aveuglément ou naïvement. 

1. Fuir la tentationQuand vous voyez une tentation venue directement du diable, fuyez, ne jouez pas 

avec elle, ne flirtez pas avec elle et ne vous y laissez pas aller. Fuyez, tout simplement ! Vous ne 

serez pas le premier à tenter de vaincre le diable en un contre un. Beaucoup d'êtres humains ont 

essayé, et personne n'a jamais vaincu le diable en un contre un. Samson se croyait plutôt fort, 

n'est-ce pas ? Il se croyait résistant. Il pensait pouvoir tout affronter, mais demandez à Dalila à 

quel point il était faible.   

  

Soyez comme Joseph, qui, lorsque la femme de Potiphar l'a saisi par son manteau et lui a dit : « 

Viens et couche avec moi. » Vous parlez de fuir la tentation. Joseph s'est littéralement enfui et a 

laissé son manteau dans sa main.   

  

2. Gardez votre vie de pensée.Proverbes 23:7 dit : « Car il est comme les pensées de son cœur. » 

Telle est la source, tel sera le ruisseau. Éteignez l'étincelle et vous arrêterez le feu. Philippiens 4:8 

dit : « Que tout ce qui est vrai, tout ce qui est honorable, tout ce qui est juste, tout ce qui est pur, 

tout ce qui est aimable, tout ce qui mérite l'approbation, ce qui est vertueux et digne de louange, 

soit l'objet de vos pensées. » La raison en est simple : la tentation se nourrit de pensées 

incohérentes.   

  

Dans le livre de Jacques, juste après avoir parlé de la nature séduisante des tentations, comme un 

appât devant un poisson, il dit : « Ne vous y trompez pas, mes frères. » Voyez-vous, la tentation 

repose sur la tromperie. Je me suis demandé combien de poissons ont été pris dans tous ces lacs. 

Une fois dans le filet et tirés dans la barque, je me demande combien d'entre eux se disent : « 

J'aurais aimé ne pas l'avoir avalé. » Je me demande combien de personnes ont mordu à l'appât et 

se sont dit, en se faisant remonter, « J'aurais aimé ne pas l'avoir avalé. » Ève a fait la même chose. 

Comment a-t-elle été tentée ? Comment est-elle tombée ? Elle a été trompée. Alors, surveillez vos 

pensées. Ne vous laissez pas tromper. 

  



3. Tomber amoureux du SeigneurC'est si crucial, si fondamental. Tombez amoureux du Seigneur. 

Celui que vous aimez transforme vos désirs, et le désir est la clé de la tentation. Vous voyez, tout 

cela remonte à cet attrait. C'est la clé. 

Quand j'étais petit, ma mère voulait que je fasse la vaisselle avec mes sœurs. Franchement, je 

trouvais toutes les excuses possibles pour ne pas la faire. Maman, tu sais que j'ai mal au dos parce 

que l'évier est trop bas et tout ça. Puis j'ai commencé à sortir avec ma future femme. J'allais manger 

chez elle. Après le dîner, elle me demandait : « Chérie, tu veux bien m'aider à faire la vaisselle ? » 

Je répondais : « Oh, j'adorerais. »   

Quelle est la différence ? Ça n'a rien à voir avec la vaisselle. Non. J'étais tombé amoureux de celui 

qui voulait que je fasse la vaisselle. Ce n'est pas que je n'aimais pas ma mère. Oh, vous comprenez, 

je n'ai pas besoin d'entrer dans les détails. C'est pareil : quand on tombe amoureux de Jésus, on 

découvre que son cœur est plus fermement attaché à ce qu'il désire qu'à ce que Satan désire. 

L'essentiel, c'est de trouver le vrai plaisir. 

4. Prier.Si vous ne voyez pas d'issue face à la tentation et que vous oubliez la promesse, alors priez ! 

Immédiatement. Où que vous soyez, baissez la tête, agenouillez-vous et priez, car la prière peut 

être votre échappatoire.   

Abraham Lincoln a écrit un jour : « J'ai souvent été accablé par la conviction irrésistible de n'avoir 

nulle part où aller. » Si vous sentez que vous n'avez nulle part où aller, allez-y et voyez Dieu vous en 

donner l'issue. La prière a le don de diluer complètement la tentation jusqu'à la détruire. Cours 
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